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• MM • » CHAROST 
ttslts. Is Dispensaire-Ecole de la Croix-Rouge 

jk X i i r . i i . » 
• •»—« " i 

la. visite 

m a t 

iSt-

êhsalre et de Vecolè des 
. ta Cirote-Hourtv terrasse 

_ J e . OÎtt* vk iU 4 ViVetnent 
intfPBeee et Urtiché Mgr l'Ëvêque, qui se 
plaisait à reconnaître hautement l'admira
ble <kv»(rt—Wli »tes dirertrires, de» dan e* 
et deettiselles iniirtni*r«« du utepenesire 
ei M l sWtteuls chargés des interventions 

, cMMttkMUM «t «tes consultation». 
! V»f» tfOi» heures, Mgr ChaKst, acconv 

«W «Mi secrétaire, M. l'aubé Pajot, 
reçu dans ta sali* des opérations par 
» docteur Duret, qui lui présenta la 

' S M f r i e w * des FUiee de liewt-Vlncent de 
rtëT M t o LUete» Ùeleealta, président» 
à» F'éttvfe, et ses distingués eelteliereteura, 
MM. Ué.doeteurs Camelot, Lavrand, Ses-
SMS «t pBvid. M. le chanoine Daucttv, 
dafren 4 s S-intê-Cdtherine, «t M. l'abbé 
DaSsenvilte, son vicaire, aumétu'er des 
flattée de ta Croix-Rouee. é n i e h t égale-
ment prenants. 

A LA IALLE D'ATTENTE 
Après que)ft;ues mots d» félicitations aux 

dèdi»U.B pour leur « eentribution à U répu-
rattoo Au péché originel .., Monseigneur 
lut eOMUit daoa la salle où une vingtaine 
de pet-Huns», hommes, femmes, enfante, 
jeuaee gans, attendaient leur tour de pan» 
MUteAt. fin leur pariant de leurs seuftraii-
oss, Monseigneur les encouragea a les SU p-
Ofrèsr chrétiennement par le spectacle de 
JétUS mourant sur la Croix. 11 le» béait 
«.ffectueuesiaent, s'approcha d«a tout petits 

'' leur donner une bénédiction spéciale, 
oanda. qu'un secours leur lût dis-

en Soft nom. 11 serait superflu d'in-
StiT la satisfaction qu'éprouvaient 

pauvre*. iBaiades a écouter Monéei 
et i répandre à ses bienveillantes 

9AU.E OBI Bft t fMftBHOtt 

A l l o c u t i o n 

««•Mil» docteur Dure* 
' La* dames et desnoieélles de 1 êcoie d* la 
Creix-Aeage, des religieuse* de Saint-Vin-

t dè Paul, de NotvavDame ds> la Treille, 
âosUra giirdea-matedes d» 1 Aveyron, 
y suivent les cours, les Unes et les 
« sous le blanc costume d'iuflritùepss, 

avec la colite blanche marquée de là Croix 
4e Genève, étaient réuStes. au nombre 
«•«M ssasAsai l» , dans la sali» des oonfé-

Mgr Charost eut pria avlaee au 
1 m m avait été réservé, M. te 
r Durât prononça uns) balle aileeu» 

pour exposer t Bu Grandeur, après 
rr r issaisUl «* sa darnsrshe, è quelle 
•Yrkiant bat» les fondateur» du dispaa 
> d* la Croix-Rouge de Lille. 

moins de 30.000 pansements chaque aimée, 
que plus de 40 d'entre elles ont «Menu 
cette année te diplôme simple, plus de 30 le 
diplôme supérieur, et que les 350 élèves du 
fiispajisoJr**»* d« la Gré»» Roufs Wnt 
disposée* u /aire en temps d» guerre (eut 
leur devoir de chrétiennes et âe françaises. 

C l o q u a n t * repor t»» 
d » Mgr C h a r o s t 

9. Q. M£r Charost répond alors par une 
improvisation qui saisit et tient sotte le 
charme «vis ceux qui ont le plaisif de l'en
tendre 

UHé analyse succincte de sou discours 
n* saurait en rendre les phrases éloquen
tes, ni les souvenirs émouvants, ni les ré
confortantes pensées. 

Mgr l'Kvèqne «te I.ile exprime d'abord son 
cont. iiteineui dé se trouver au milieu des 
infirmières de ta crtttx>H«uge. • Délègue «i» 
.Votre seigneur Jésus-Christ, dit-il. Je né me 
suis jamais si bien sent* à ma place qu'ici, 
en présence de tout** ces souffrance» ». 

Kl répondant ù M. le docteur Duret : « l'en
tend* encore Je canon de la oauiille du 
Mans, c'était le il janvier..J'étais à recelé, 
et jour-là. et Je me sourisos hJen que mèé 
petits camarades et mai, lieds nous amusions 
à placer sur nos taeles dés feuilles de papier 
que soulevaient les vibrations de l'air... Je 
vola encore entrer dans la cour de grandes 
voitures remplies de blessés, dont le «ahf? 
s'échappait roran» de pommée darroeoirs... 
Pendant d^u.x mois, lès ôllrS dé holrp réfec-
tWHi fiinn» cnttvcrta d» séhg- J'ai visité bien 
des fois ce i liamp de bataille qui sVlendait 
jusque M et 30 kilomètres, yuc de fols j"ui 
rapporté des eapsulw rnutllléees Mué Je rai' 
sais efcfeloeer ! Ji me eOuvtUM èMCOH avoir 
jet* dans les portas de m» grandlnere des 
éclats d'obus !. . J'ai vu apporter et mourir 

Collège Sainte-Croix, les Volontaires dé 
^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ • l héros 

/ un coup 
^ ^ ^ ^ _ baiannett*. ets centaine» «le 
vaillants que le général Oetifceafd saluait 

l'Ouest 

b a l a u T & n * 

-Rouga 

Jéflft'Y^Çg ù"~m*Ôh ymbm'àncë 

«rayiens jjm le? AU?mands portaient ms-

lest oui stastent battea mi Msiii Ut 
le plateau d'Auvours. Sahs tiret- u 
huii, a la Demnnew. ees csdtan 
liants que le général Geua-eafd . . . — - • 

au passaxe en criant « Heur Dieu et pour lu 
France : • en délogèrent les Allemands. Si, 
ad soie de cette journée, une pahique ne se 
roi pas produite pAHhi D'autres (toapes, te 
ne «au pas si les Prussiens auraient pu s'em
parer du Muas, o sent «iw» souvenirs que 
l'on aime a rappeler. Je ressens en os mo
ment toutes les «motions qui ont fait battre 
nH cœurs d'enfants ! > 

Mgr Charost évt>que encore une outre scène 
dont fut l'un des acteurs le vénéré prêtre au
quel il «soit aa vocaUoh. et à eui, Uit-il, 11 

camaU de 
isn du 

Hivalt 
_is i e 
ds. tu 

is quelques Jours i* 
Liflé Aujourd'hui Cdfê de ieint-Julitn > 
Mans, il'était alors aumônier et se treiiv* 
avec deux séminariste» très du pajâij 
jusfte». ATèhiwejMi ville des AitstinBa 

du n 
rept din 
aplatir • ?P%? <"*, -™ ot 

lé mur adaèjius 
MoBseignedr série dd sentiment reiifieiir 

les AUemendâ. lèhvein. a Aut la-CItapèn», 
l'une fRwdmesse é la ceUiédrale. trupatetll» 

^Fïf^^^^^^a 
cr i* sur ISUrs armes la dev ise : . Dieu avec l"1 î « «nVoyable pour une narion — te croîs 

r s s j s i — dettHérs, s» erèré dé notre dit Monseigneur, que nous avons / a i tUes 
-. M. Butène Metehlor de f»*rréséii point de vue reflgieux J« me M 
îa^grande détresse oui ré- j ^ « « « voir dans cette Ville CMrdamïï oei , 

oa. deux anjééés avaient été fôT/*^"*». «hpiovant leur t é b i p t f l e u r i 
- a -SET- , jet.. S e î i l ' J S f " M * a ' « î h ^ te"»1 dévbttement hon 

DM milliers d'hOffim 
num et quand, ie sété. vem 

»• «nu* les unisns pou* et . . 
Vite, iteeotebdsleal aua M> 

matide Cea geflMé m i ê n t 

eh Dieu, eua aussi, àes mli-
.01 aceomplirent a RetchsheaTen, S 

la L mitraille, la cnevaacaéa de la 
ui lèUr Valut le cri .l'admiration de 

awfdahd : . Oh ! Tes braves 
avaient aussi toi en Dieu, les volon

taires de i Ouest, ce t» pesgaée de héros cou-
doit» S la Bataille par, Sonia et Chareue ! 
Nia», te* vieux, auiourdeui. qui conssrvpne 
c f f sWVsi lVTàâi /o i s se que r îge n'aBalBllt 
jsw, RM» vouions vwr encore, aans no» rê
ves, l'ange de fteichsboften et de Patay ptds-
sàii H t m Mntr l'étendard de la victoire ' 

A Ulèe, quand Ida hommes furent partis 
ave* .1* général Fai«barbe, un événement 
prevideotîal se produisit. Les femmes arAient 
• | [ a 1 r i | « r une église au sàtre-caur, 
a rluluigei ne fournit pas te sel de ta cite. 

Ce sont les Assrendants de cas femmes 
rhretieftass que ss ve is prasènte sujeurd'lHti, 

~ "•». Bttsa es» ténu s se préparer a 
t si la guerre éclatait de nou-
ïatèul- de oètt* œuvre a été le |*> 
liuMt. Elle» sont matntetitm m 

1ère* avant OMemi st>it le dl-
_ , . j , soit » «usiome saoériéHr 

Ë
nalheur arrive, l'L'niversité cet 
rm» cent» lits A noue disfsai 
ffifrtlur ht vott< Viéndrie». défis 
rtsrtee*. »t porter vo* <«oh*»iations et 

vo» bénédictions, et que voua h'hèsissrtes pas 
à setndre vous-même le tablier de l'infirmier 

VftTJS ftperséve*. lfc bA*. des rôfriélte* Blïn 
chei des filles de talM VInéant de ratil Mme 
ta étonarieure, en doua ouvrant sa mnlson. 
Jv» «td Oustté qiM les Sééurs de Charité 
étaient aussi »«r les champs de bataille de 
CrlR(É6 «t dltaliê. 

Ts toiiïini". Monseigneur, à demander n<jur 
AOtt» Havre la hfnèdifttnn du premier évf> 
rue de- t m e . car la bénédiction de Dieu, par 
v*i» Htklhs. nous est hécesMire et elle l'est 
Mue qds jamais pour l'avenir de notre pa-

M n * -Lucéen Delesalie, présidente dé 
l'Œuvre", 'eXpilme à son tour toute sa re
connaissance A Mgr Charost peur sa visite. 

. Elle lui présente Mme Reuflet, présidente 
générale, Mme SchoUunan*, vice^prési-
doMe, Mme Çabrtel Crépr, secrétaire, 
Mme André SAinULérer, trésoriére les 
religieuses et tes infirmières. 

jeans son aperçu simple, mais éloquent. 
«Qé note que les Hiflrmières ne font pus 

W^vffflffr le_cmur"vers 
dépend des 

s #t dé» canons, car „ 
d'au saertrtce de sa Vie, 

Pour apprendre _ 
léieu des Armées leiMa 

TRi ^sSjf 
Comme je vous bénis et Vous félieiiè Mes-

déffièe f continus Monseigneur Devenet 
rtmagé au dévouement et non point de la 
sainte routine, et. comme le demande Notre 
Seigtièur — rstutr prffetH — perfectionnes 
votre ame, votre intelligence, votre foi, votre 
charité, buvez 0éiwrsu»es et surnaturelles, et 
que là cT(Mx que vous portez au. front se pro
jetas devant Voas pour vous ekerfer au dé
vouement au bon Dieu. 

Quand la garde de l'épée française por
tait la rreix. au temps de saint Louis «t de 
Bavard, 1s * " 

catlwli-..., u . » i i < n i » que nous donne
rions pour les Wes.*és el j'y rentrerais t>our 
ceindre le teblfer dinnrmier. le commence
rai m.'ine plus toi, puisque le 1* février pro» 
chaiii, fête o> é>aint Esbert. je me fersi un 
devoir d'aller servir les vieillards den Petites-
Sorurs dès fauvrfs, à Saint-Sauveur. 

Monselirneur termine Son éloquent discours 
en demandant des prière* pour que le fléau 
de la guerre soit écarté et que là France, qui 
n'est point brutale comme T Allemagne, Ihté 
ressèe oomme l Angieterre, peuréuiée «sa gro> 
rieUsès traditions dé soldat de l'Idée et de re. 
dresseuse dés t^rts. 

El après les vifs applaudissements qui 
aecuefllent sa péroraison, il bénit dé gtmtld 
«av«f les dames infirmières de ta Crois-
H M J B 

V l t l T I OBg BAI.LBB 
O MQéé'ITALléATION 

ET OC PANSEMENT 

Mgr Charost, passant, ensuite nu milieu 
délies, s'intéresse à leur organisation, 
puis il est conduit à Is salle d'hospitalisa
tion où plusieurs malude* couchées reçoi
vent avec reconnaissance sé8 encourage
ments «t ses bénédictions, et A la salle de 
stérilisation. 

Il clôture sa visite Htr la salle dé pan
sement, où les infirmières sont a leur 
peste, devant lés plaies des pauvres gens 
qu'elles nettoient, lavent et pansent avec 
une tlaxtérité et Une délicatesse accom
plies. 

Mme Lucien DèleSellè, Mme la Supé
rieure et M. le docteur Duret ont tenu é 
dire, a u départ de Monseigneur, combien 
ils lui étaleht reconnaissants de sa visite 
et du grand intérêt iju'il avait pris ù leur 
M M é 

ROVBAIX 
ha soirée Éetrsi. — Nous rappelons au bon 

apuVenir de nos lecteurs «t omis, la toirée 
Botrél qui sera donnée le jeudi 39 janvier, 
é 8 m Uns 1 '., an brofit de la Maison des 
OtttVTe* .te la rue du Vieil-Abreuvoir. M et 
Mme Botrel se sont assuré lr concours et 
MM. laanav et André Colotnh 

fJes A présent on peut retenir tes t laces. 
JE M*, rue «;u \ iaii A Weu voir : 5 f r . 5 fr et 
gfrahes. 

tpeélklité danguliies et éaravieaas vivan-
Callens, «a-Cé, rué du Vlell-

012 

U s Ancien» 

i l eéuraM, de 10 heures 1/3 A midi, 
pire é< Me de tènnov recette men 
insinotion dee nouveaux membres 

Mauvaise chute — Henri Watleau, 
51 ans, ourdisseur, rue dé l'Aima, coUr 
Gonce, é, a glissé du trottoir eh passant 
rue de la Halle «t s'est fracturé la jambe 
gnltche. Le docteur Vontuiene l'a ftlt 
transporter à l'hôpital. 

LA BLAN0HISSCRIE DE LINGE 
( • T OTTON MOCHF;, è LoMMf. -»*1 

— ( pvs-i A R O I m i \ , I.E Mardi ) 
0300 

Alat'inât»*!mer indélicat, — M. Nico-
dème (Hé, négociant, nie Nlrolas-Leblaiic 
M, charsrenit jeudi son aide-magasinier, 
tinlintii . l\kiS«.m.i. »> ^ n â > ^ j e La,,. 

dé téoeurt mutusl» 
Mè Aoesai* m environs i. 

Oemmiiiion tanitaies. 
" RORune membre «< 

s* remjiiecémeht 
lé. 

vétérinaios 
lit 

— I.e docteur Labbe 
la commissiôh sohi-
Û docreuf DerVUlé, 

est nomme membre 

Alphonse Delêst-luté, £f . . . » , . , 
nov, .T», d'aller enchlééer chez dt» com
merçants de Roub«i\ et de Teureoihg le 
montent de <ïdelquès factures. 

L'employé encaissa OU fr., réVlht le édir 
cher, son patron ave*' son camion, mais 
déclara au concierge qu'il n'avait pas fait 
as recettes. 

Depuis il n'a pas réparti. La police le 
recherche. 

L9 V » é» Notré-Sêlgitétir Jésu»-0hels« 
illustrée, jolie édition reliée à 3. rr. _!>0._— 

Val M. Gobert A reâvôVé à U ehÉB»< 
_ J f e o «a at«ttéaudh. y * 
ha, JT AI», qui s eat introduit 

n é ifc^inSBo'dtt »*oifl»»iidlv. vieidr La 
gâcha, ït A I » , qui séat introduit le jR no
vembre dans l'estaminet de M. Demejror, 
ru* dos Artt, 1KI6, v a dérobé das liqueur». 
et a tenté de s'introduire dans lestémmet 
dé Mme îfcvemler, rue des Arts, 217. 

MAISON A. D Ê B R A S 
Grand'lMâee, ROUBAIX 

DU io AU 90 jÀmntsit 
Vent* avoa 8 0 Bésir éénl de KABAIt 

RBBi, sur le* arit marqués ou MHehés a» 
tous la* vètsmants confectionnés pour 
HOMMES. OAMES M BNPANT». 

Costumes, pardessus, Manteaux, Jupes. 
Peianotra, Bleueus, «As., sta . Oél 

GAUlWNTPAUtt ROMAiSCN 
A 9 h. HS. soirée avec Pantomaa, I^es 

Etrennc.t de Bout de Zan «t de très l.clles 
vus» panoramiques. I 

i—i ^ -vwwA.——•—~~-

BTAT-OIVIL. OC ROUBAIX 
HU)« MKttaUnuhdottt le BaPTtMK TBoMA* rit 

Supérieur a tous, 5, rue du Priez. LILLE 
090 

du » Janvier 
XaisiiMM. — Yvonne OetUl i MaurKe Sxtrrs ; 

Denise SeaaSBIh i OéAMI nabeûrne. eVeao» .lullen-
Lacscbk. - ignare Dh*MeA»iires. éae S'aib. 32. -
Auguste AJiaet. avenu* JiiUcn'LatSc»*. — Antoi
nette Pletret. me et Impasse Turgot. 7. — Denise 
nepteu», nuat de Wittrtlos. rmtt WeiK-rnml. 4. — 
Madeipln* Mettent, ru» 4'hoiscul. fort Slulllrr. r. 
Letebvft.. t*. 

blets. — Juif* ItpiiSMl. Il ans. rue Alfred de-
M«««.•!. iottnssc ciel Villas. 7. - AlaSandtt Florin. 
33 ans, keàleVaril dé la République - ihaHM 
RycKbosctie, 4B ans. rue dp BouViné*. » , ronr roft-
Utt. f)t. 

• mi IIMI méWrtél»———mm 

• B ^ ^ H aoé 

\VAW«»:LOS 
gareon sressrur _ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 
Michel earlié tt An«Al* Vilaers. JeuroaUé^, 
llinri 1M-Icui«nt>. tourneur et Lurtènbè SSbma». 
oMSMlté», -• leea aifekl. cordonnier et Berthe 
Quidei, deaioiselie de tnattasin. 

CROIX 
Accident de travail. — Choc 

c#«n. Léon*Dutikoit, 83 ans, a 
ptaue à la main gauche par 
Panaris au médius " ' 
teur Demoulili. v 

Masure! et 
«Mi*, a été 

. ^ ^ , chardon 
jours aW rtpdé. Doc 

txaèon» i « edéwaeioéasira, -é- A lentrae 
d'un» rtsa Moemcntnt tracée en Cas» de ré-
code maternelle de la Grande-Rue, et dé' 
tiemeHée rue de lu Lon'aihe, habite M. 
dustate DMneri, ewistruetetir, associé A 
M. Jules Beeiue, son beau-Irène, qui. ha
bite dan» la même rué. L'atelier se trouve 
entre les deux habitations. 

Hier soir. Mit» Dtomen s'était absenté* 
pour oueljQuea heures, pendant /dde son 
mari travaillait ù l'atelier. En rentrant, à 
(i heures 20, Mme Dôme» constata que la 
chaîne de sûreté intérieure était faite ; elle 
appela les deux mécaniciens, qui firent le 
tour de la maison et pénétrèrent dans l a 
cour en passant au-dessus du mur de clô
ture donnent sur les «hampe. 

Le garde Roger arriva et, tous trois, 
firent une visité minutieuse 0» l'habitation. 

Lés voleurs avaient -retourne et feuille 
tout ce oui se trouve» dans lea metthlaé ; 
il» ne «emparèrent que d'une alliance, 
d'un» chevalière en or et d'une pièce de 
5 Irancf, laissée dans «m tiroir avec un 
louis de 30 francs, qui n'a pà* été touché. 

CROIX. — MaïaaftCM. — MM* Mans, m* Tseie. 
— ChristUen Geemehe. rm> de WasauMial. n. — 
Henri Rlsselm. rue de Tunis, 18. 

rskiisauoai. - gdsv>aa Munnt. egtsiaté et vs-
léfr Depraeter. retbrdeuse, ft Roubaix. — Eugène 
Leeomre. boSCB.ee et MuéSletnl Cottrcler. S, BHrt. 

WASQUEHAL 
Main éomprtmée. — Aux produite chi

miques Eycitan et Leroy, un journalier, 
Hllolre Coutaile, J6 ans, domicilié U, ru* 
Vauban & Croix, occupé & pousser un 
tomberéAU, a eu la main droite comprimée 
entre la roue et la caisse de .ee dernier. 
Le docteur Butin lui a prescrit 20 jours de 
repos. 

Pendu. — Ce matin, on a trouvé pendu 
dans aa cuisine, M. Henri Corhille, de
meurant n Rangés du Pétrole ». 

M. Cornille s'était levé comme d'ordi
naire un moment avant sa Jemme. cette 
dernière qui n'avait rien reihnVqué d'anor
mal en son msri ne put elle-même que 
cotietatêr son décès. 

• .mm •— •• i • ̂ . m. ivsaivv-

LANNOY 
Minlitofé ptestis. a» M. Jean Despreu. ad

joint au maire d'Hem. est désigné peur rem
plir les fonctions ds ministère public près le 
tribunal d« simple police de Latutey en retn-
placement de M. Joly. mu ire de Lantiuv. dé
missionnaire, vour raison d'Age. 

Malade en tramway. — Vendredi matin, 
vers 11 heuree, Joseph titrée, 44 ans, de 
Toufflers, retournait chez lui en tramway. 

il avait pris place dans une remorque. 
A hauteur de la Mature* Boutamy, U tom
ba en syncope. Lès employés du tramway 
le transrjorterent à l'estaminet Dnpirc 
oà M. bujardlti, pharmacien, lui fit un* 
piqflre d'éthér pour le ramener à la vie. 

M. le doyen de Lannoy. prévenu, vint 
.iriministrev au malade les derniers sacre
ments, t e s docteurs wartei et Parmsn-
tier, arrivés peu après, lui prodiguèrent 
des soihs énergiques et Garbe put retour
ner chef «il eti voiture. 

ArrMtatiana. - Stéphanie Deroo, aï ans, 
couturière, et Louis Debruv, «52 ans 1/8, 
charpentier à Roubaix, ont été arrêtés pour 
fraude dé 100.000 allumettes et de ta*ac, 
valant 110 francs. 

iANNOT. - Dérés. - Oéofdetté FrSBChoBBc. 10 
mâts, rue Je Lille. 

• »-.\VVOS»W -Tr» 

des^nvïï* rsrnvcs tes plans aoat visibles a la 
mairie. •- .. ,-n '«saire enouèteur reoevr» 
les ohserv....••• i s , f. .t SJ janvier. 

Mans eou*- . i n 'iutireur de la Bras
serie Brtune cl h!., Henri Lepèrs, 17 ans J, 
s'est coupé la main droite avec des débris 
de boutsille. Oulnca jours de repos ; doc
teur Parn.entier. 

I1KM. pubhcatiiwu. - AdoTfeh* Cairr trieur 
de laines et Irma Knecbt. couturière — l.an-Louis 
Ssrlcal, tiintarieé. a Hau et Jeanne milles J*ar-
naUèra. kl. 

n V e m M a l » 

TOURCOING 
Ktrennéi aux sxpelsés (s* liste), —• Mme 

Hubert Burrni». 14 fr. — M. Jean Uomllet-
Poulie'!, 10 fr. — Mlles Yoreux-Deaiombe», 
r> fr — M. François Delrnasuré, G tr. M. 
'Charles Tibeauts. 10 rr. — Anonyme de Bous-
becque, 10 fr. — Mme Charles Klipo-Prtnjvost. 
10 >r. _ M et Min» UurenVHassebroetq 
(«oncq), a fr. — Mme ranet, 8 fr. - M. esan 
Lavuste. 1 lr. — Mme Jules Lahoitaée. a fr. -
M. et Mme 5ioyes-4^ohy, a fr — Anonjrnve, 
H. D., 5 fr. — Mme van, F.lslande-MoUv, ÎO fr. 

8 janvier. 

• 
. 9*1 veraetnaeies, 188.4£2 fr. : 1038 
mboursetneiits, 153.912 fr. 37. — Excepté le 

jndredl et les jôufi fériés, les guichets sont 
ouverte tei» le* matins pour les opérations d* 
vsragtnénts et de rkmbounssmcius t le dé
manche de 9 heures à 11 heures et demie, lea 
autres leurs rte 10 heures a 11 heures et de
mie. 

BOUCH3NS, ROBINETS, ART. OC 0AVC 
CaM'Mèaèlre, î», nie Nationale. TourvMuD 

La réonieai des Maéllaaas. salle de U rue 
du âerfenniobulpt A en lieu Une réunion S 
laquaiteavaiéW e » conviées toute* le» jeunes 
filles que le mouvement Noëllate ihtiresie. 
Cette réunion avait pour but de faire con
naître davantage Te « îmél » et de préparer 
le futur Comité qui sera élu au moia de fé
vrier prochain. 

Dans une intéressante causerie, M. - l'abbé 
l-èper*. directeur des Écoles libres. ;mmoniér-
conseil du nouveau groupe, trace aux Noëll*-
ti» leur prdferarum* d'action. Il leur demande 
d'être pouf le • Noël •, c'est-à-dire • Dieu avec 
Nous . , ce ou* furent pour Lui les saintes 
Pommes dé Bètbahte et oe Jérusalem. 

BêuV cela leur raie sera de travailler pour 
leéTegl&e» pauvres dont les orhernents et le 
Un»» d'Autel tombent en ruines, peur les 
déshérites d* la fortune, pour les malades 
gga| fjBgpniinjj n y •llllllilllni ni Notre *e 
gneur rtaos-rihrisi mî méme*. 

Lkéa eue te Comité sera formé, le* Noelistes 
todrquéiuioiser se reuniwnt une fois par 
mois et ttthdl* que leurs doigta habites s exer
ceront à travailler pour le* pauvres, elles 
s'instruiront en se fermant a devenir de «e. 
voues» et d'intéraesanies catéchistes, tes plus1 

grandes feront profiler tes plus jeunes de 
teUrs connaissances et tentes ensemble elles 
se mmeront a l'apostolat, afin de remplir 
plus tara près de leurs mères un roie acuf 
dans tMteA nos baltes onlvfes tourquen-
nolsSS 

Apres rauotuiion si persuasive de M. l'An-
monier conseil, un groupa do Noélistea se 
charge de la partie récréative de ta réunion. 
Après une pastorale de Noël, cet jeunes mies 
interprètent Aune façon charmante et pleine 
de nature* • Un conte Meu », opérette en trois 
acte» de Antbrry Mars. 

NOU» esjVrbh» dUe te» jeunes Ailes qui as-
sisulent si notnBreuse» k cette réuaaaa au
ront a edruf de *e donner tout antières au 
mouvèrhéftt Nééliste et noue le» engageons 
vivement à envoyer leurs adhésions S la 8e. 
çrvtelre de rtÉUVre. J7, rue du sergent* 

H0nL0atmt .8U0t iTBl i la Waaratteea 
V» ROMMUNSVAltitÊVERfiN : .», CaB^teite 

Tir National. — championnat de la société. 
1B13.: 1* courquln Albert. 99» points ;J» Vsn-
dsBUtte Jean S » ; 3" Fort Victor, «SI : *• 
L i a ^ c I S r i a s 2 » ; w m m i u e t Léon, a » : 
v» Pértn tHul, t«0 : > JoVenet. «1» ; 9> 
t'.apltaine !>rv«uxv 2lfl. 

Concours mtnsuel de décembre. — catégo
rie A T M h t e : V C o u t i l , a< vandaputte. 
a» Llagra ¥ Dervaux VTNrin Paul, «• Piat 
j . ^ ^ m a M y n a L ^ trinquet : Brtiébeile : 
i»' pourhier. > DebandTmghien, S» Petit, t* 
Boreet. » 

caugotit, B : Pglhts : V* Perin Jules, -i» 
lireVét. 9 Liagre Btné. M Liagrs Robert. &• 
îteçiercR. •• Bplleau. > i^per» j . , a» Bacheiet, 
9* Llbiaaht Sellé balle : l « Masurei r^elix, 
s« petetlre Paul. 9 Duooulombier tilF 

classement actuel du- concours d'automne 
— catégorie i : t» capitaine. Dervaux, • » 
tioints Epruieur • f Courouw, «sa • 9 vande-
nutte. 638 : te Lebrun, éSO : S». Liagre Ch.. 64». 

Gatéiprie H : Points : Liagre Charie» im 
ÏV3S W ; capitaine Dervaux, l/M 8/J7 t/K ; 
Borgët, i/s* C S B l f » ' ^ u r q u i h , 4 « i « i é/aé -
\ andeputte # < îV*r l /tt • Périn Paul t/sa ù». 

Catégorie Q| ; centre • Pértn Paul Oaclerrk. 
Jovenet r> (degrés) ; Debaudringhieu. bro-
pnie«. Vandeptitte. Ptat. S* (detré») ; Lebrun 
nère. I-éfèvre femllé 4* (degrés" 

Catégorie IV : Baïl-Tràt) ! Carlos Florin. 17 
plateaux : Lodols Honoré !5 plateaux ; Bat 
théiemy. 5 plateaux ; Lefèvre Emile, 5 tla-
teaux. ^ 

Le concours sera clos te ciimancht M Jan
vier, à la tombée de la nuit. 

Dans la polios — un concours a eu lieu, il 
v a quinze jours, pour la nomination d'un 
napecteur et d'un sous-inspecteur, en rem

placement de MM psrent et Lorthioie, at
teints par la limite d'Age. 

Lee résultat* ont été proclames vendredi 
^près-midi : M. Ocsar Rlch, briiadiér contre-
eur est promu inspecteur, et M. Edouard 

Oébucny. erigadier, sousdaspeetéur. 
Un tuyem des e a u \ de Va Ly» s'est rompu 

et les caves de plusieurs habitations de l a 
rue-du Brun-Pain ont été inondées. Les 
dégdts sont peu importants. 

ÊTAT-CIVIL de» TOURCOING 
Un t Janvier 

S;u*s«uc«». - Paul SiOMena, ru» On Tins Voies, 
latpa»"' uetcrotx. a. — oaorava Honoré, rua l'ar-
mentier. cour Boaaat. — Madelaina Martin, rue da 
la lMte. *>i. — SiBion* Leujnel, rue de la Cité. 
113. — Marie Mat, rua Se tout. S», — «Vndrte Mi 
naert. rue Su ciéaéral Drouot, anale de boulevard 
Industriel. 

Mertaav. — Julien BSeler. eaaptori an eheain de 
fer et Malrlna Vamlekerkove. dinieuia 

nefes, — Laclln VandenbeeSck», «s nue, rue de 
Roncd. ISS. — Marti Beuteue, U an», roi Si la 
Baille. 4S. w Maria Maison. 70 am ; Rotn.inie De 
plaet. 7S ans, rue d'Havre. 3. — Charles Oimblei. 
*J sa», nie *t nt»i«e 'n. 

A V ' A M - ^ -

LYS.LEZ LANNOY 
Plaie au doigt. — îèah feazar. 1« atfs. 

ciinieleur à la lilâturé Boutemv frêles, a 
pu l'index guuclie blessé par un. couteau 
de canneleusé. Quinze jours de repos • doc
teur Parmentier. 

» ' AWOWi . 

LEERS 
Blessés au doigt. — Au tissage de MM 

Bayart, Adèle Delgrangé, tieserande' ni 
ans, denieuraht a Leers-Nerd. en voulant 
tourner le »i*-boltes, s'est fait une oleic 
contus» à la phalangette de l'ahnuïaire 
gauche . 10 Jours ds repos. Docteur Tur 
beliti. 

Plaints peur M u s a - Mit» sénéchal 
née Décottighies, demeurant a Leer» *h*' 
min Vert, a porté plainte contra Léo&eid 
Leiièvre, qui lui aurait porté des counV 

• • • . "••"—•^wwos»» . , p"; . 

HEM 

HALLUIN 
La d»f»rt VOIR PLUS HAUT ; 

Ssnera dé h» Saurease. 
i —vwovw 

MOUVAUX 
pentisni aas vietiinria. — Le percepteur 

se rendra aujourd'hui, samedi, a i heure», a 
la Mairie, pour payer les pensions atlk vieil» 
imis it infirmes de la commune. 

Aoeideni ds travail. — Dans une mals.in en 
«nsiructloti. nif du (>rr>hvtéir. un tnaçoh 
iiistave nrrvne. 'js an«. <|pm*ur.mt rue de 

Lille, orcupt' i^ni le rmnptr île M Jean | f 
nlat, entrepreneur, s'est blesse a la main 
gauche. 10 jours dp repos. Docteur ftutruillc 

Ststlstlqus. - l'.n 1»]3 i| « AU enregistré 
151 naissances, C. marluges et tel décès. 

MOt'VAL'X. — Naissance. — rYrnafté LléVIn rue 
csrset. «I. 

Un OUVRIER ASPHYXIE 
A LA MADELEINE 

Vendredi, vers onze heures dtt matin, 
Alexandre Buvry, ouvrier gommeur chez 
MM. Dazin, fabricants de nneuniatique» à 
I î Madeleine, fut trouvé'inanimé et gi
sant à terre devant son métier Malgré les 
soins empressés dont il fut l'objet 11 ne 
put êtr-' rappelé à la v » . On suppose que 
orte-d'on éblouissement | | *»e» tombé et 

*dura été rapidement asphyxié p?- le va 

peurs toxique de benzine qui, plus lou##J» 
qftte ilgdr forment a » niveau 4 » sol V i e 
coucha aasaa épata»». 

L'EGLISE SAINT-ELOÎ, A DUNKB.0UE 
c a m b r i o l é » 

Vendredi matin, vers 5 heures, M. Ker-
ckove, saeriataiUt et aa mère, chaisière, 
entrant dans radiflo» par la rua des 
Vieux-Quartiera, étaient tout surpris de 
voir plusieurs cierges allumés, plantes A 
proximité d'un petit autel latéral. Lea 
troncs avaient tous subi des pesée» ; sep* 
ou huit d'entre eux étaient fractures trois 
furent trouvés brisés prés d'une porte du 
coté de la rue de l'Eglise. 

Oh trouva un lourd marteau déposé sur 
uhé chaise, près dé la porté de la ru» des 
Vieux-Quartiers, ainsi qu'un trousseau de 
vieilles clars. 

TOUT était reste soigneusement fermé de 
la veille ; aucune verrière, aucune fenêtre 
n'étaient brisée. Le cambrioleur avait dû 
se laisser enfermer dans l'église la veille 
au soir. La porte de la grande sacristie 
n'avait pas été touchée, mate la cambrio
leur a visité deux petites sacristies situées 
dans le déambulatoire, mais n a rien en
levé. 

La produit de «e vol a du être pfuasrrle 
nul. les troncs étant vidés Ci peu près rha-
que soir. 

cien. Il fit mander M. Rémy 
eut l'impoggibie Jusqu'à deu 
n pour a«aver le Jeune Gr* 
at finit par méurir. 

rTma k fiùBét lif 
» LE CAPITAL" 

6, Ree MeneigaT- PAJtig (*). 

nrwtear aauataaraiOal: l e l e a PERQDEL 

3 

-V*VO-VW 

L ' e » c r o c d ' A t h i e s (r»..»Je-C.v 

Llneteuotion «uveru contre Hiiaira Pan*. 
courtier, dont nous avons annoncé l'arres
tation, se poursuit activement. Les sommes 
détournées WT lui s'élèveraient de 16Jgé A 
S)M)U franiL 

Jeudi après-midi. M Oodefroy, luge d'ine-
tructlon. a reçu la déposition de nombreuse» 
personnes d'AUUe*, Keueuv et cuuununia 
voisines. 

x Faits divers 
sr AU ROCHER M CMKL. 

Rende/ vous de» emassur» de. bonne cuisi|i« 
Cn»e rrnotsmée 

A. RIGOT, propriétaire 
18 Uarché-aux-Poulelt. Il, LILLE 

• Un 
Mn p h a r m a o i a n 

• • t r o m p a d » m * d i c a m » n t 
A CHAUNY 

M. Rémy. pharmacien a Cheuny, préparait 
deux ordonnances, l'une, un» potion cal
mante pour le jeune uraveliti, fils d'un em
ployé du cnelnin de fer, qui souftra.it d'une 
broncho-pneumonie, et l'autre, une notion de ' 
salH-yiate de méthyle. Des tlientH survinrent. ' 
Quand ceux-ci turent parus. SI. Mmy se 
trompe, d'étiquette, mettant cette de salicy-
lau aur la potion destinée à l'enfant. 

L'eiTet fut déplorable. A la première cuille 
ré*. te ieuiM- malade se mit à vomir abon
damment Les pérents Ti'en furent pas in 
quiets erovant que ( « a n l'effel du inedica-
méAt, A là seconde culuV-rée. les douleurs 
furent telles qu ils appelèrent le docteur 
Tiso». 

Celui-ci se rendit compte de la méprise du 

( ^ M a B j H ^ g S 5 a a a a g a B a « B K a . » a a a . 

Jeudi après-midi, vers une heure, a ran« 
ctenne Jetée a Boulogne, on a repeçh* le 
corn» d'un eamin de huit ans. Henri Julien, 
demeurant chez ses grands-parents, 86,. tue. 
des Slpnaux. .: . ' ' : 

Juiten avait duille» sa grand m«r>. a audi «t, 
demi en disant ITO'H allait Jcrner dans la tue., au lieu de rester en Jace de la maison, il 

ait dsarendu sur le forl Dans atMlie»LCIT. 
<on»tanct» et n «uei endroit est-il tombé «ans 
le port T On îlenore et on ne te eaare aaaa 
doute jamais car personne ne l'a vu tomber. 

Julien était orphelin. 

ï" INSTITUT MARITIME ]{ 
du D o c t e u r VILLCTTE (Malo-1 Balni) Il 

itnison de repot H de Vfttégfûfure g 
Ttailaeseeit Marin peter tes Entante K 

Dépêches de la Nuit 
CALMETTE CONTRE CA1LLAUX 

B LA naano » pnaciéB aas ACCUBATIOMB 

l îans te f t faro , M. Catoette répondant 
au nouveau démenti de M. Caillau*, écrit > 

« M. Caillaux veut-il consentir & ce que 
nous changions dans notre long récit de 
jeudi, non pas un mol, ce qui aérait diffi
cile, mais une lettre de l'alphabet ; Ja let
tre O dans Priou, et que nous mettions à 
la place la lettre E. Nous transformons 
ainsi le nom de Priou en Priru. Par consé
quent nous ne parlons plus de l'affaire 
Priou ; nous nous occupons exclusivement 
de I affaire Prieu, et nous demandons alors 
ù M. le Ministre des finances, s'il ignore 
l'affaire Prieu, et s'il persiste à appliquer 
à cette altaire Prieu (aussi lamentable peur 
la Gouvernement qu»l'affaire Priou.. .puis
que c'est la même), le démenti « formel, 
intégral, textuel » qu'il a envoyé à toute 
la presse française. 

M. Caillaux peut-il renouveler dans lea 
mêmes termes que jeudi « pour une cer
taine affaire Prieu » le démenti qu'il nous 
a ai complètement donné « pnor une cer
taine affaire Priou. » , 

Toute la question est la... pour aujour
d'hui 

WW»A-'« f, •!• • 

Espagnole» » n d*>tre«s« 
A LA GARE BU NOWO, A PAftlB 

e> 
Cinquante Espagnols, nommas, femmes 

ou étirants, qui étaient employés aux mi
nes de Coumères, ayant eu des difficultés 
avec les ouvriers français, ont été- remer
ciés. Ils sont arrivés vendredi soir A la 
gare du Nord. Le commissaire spécial ne 
sachant où les hospitaliser, les a, sur leur 
consentement, fait passer lu nuit au dépôt 
de la préfecture de police. 

Le consul espagnol, prévenu a pris des 
mesures pour leur rapatriement dans le, 
journée d'aujourd'hui. 

- W l W S ••• 

Un c o m p t a b l e 
des tourn» 1 0 0 . 0 0 0 f r a n c » 

Les -inspecteurs de la police judiciaire 
ont arrêté M. Camus, comptnble, dans un 
grand magasin de Ja rue Folle Méricourt, 
qui a détourne 100,000 francs à ses patrons. 
Le coupable a passé des aveux et désigné 
ses complices. 

•XWQ V>» 

L*» OhaufTcur» I m p r u d e n t s 

Avranchea. — Le parquet d Avranches 
vient d'arrêter M. R..., fabricant d'hélices 
d aéroplanes à Sureenes, et son chauffeur, 
qui ont écrasé, dans la soirée du 1er jan
vier, un livreur de café passant sur la 
route de Pôntoraou A Avrenches. M. » . . . 
avait pris la fuite après l'accident. 

LES l\OM»\TlftNS 1^ K l t e ^ ^ 
BANS LA ASCI0N DE LltQE 

La situation empire d'heure en heure, 
cor la Vé»urèJnonte toujours 

A NeaAenVB.uk, les trois quarts des mai
sons sont inondées et toutes les usines ont 
cessé le travail. Il en est de même à Frai-
pont, Trooz et à *anfontnine ; la gare 
d'Olne est inaccessible et le tramwav \ ici 
nal né circule plus. 

A Vaux-sous-Chèvremont, tous les quar
tiers sont inondés. Il en est de même ù 
Cnetiée. Dans toutes les vallées, les dégâts 
sont énormes 

A VEAVIBHS 

Veivien. —- La crue de la Vasdre s'ac
centue. Plusieurs quartiers de la ville sont 
sous l'eau. 

— — » . — ^ . v w w • i i . •• 

L» Légrion etretnijrere # 

• n Ail»ma4rn» 

Caaté). — Le tribunal correctionnel a 
c^.idcmné ft t mois de prison le itommi1 

Klein îrruipé «e propagande en favem de 
le Léa'nr êtranjïére parmi lea ouvrier*. 
syndiqués de Munich. 

M. v » n i a » l e * it R o m e 

Rotna. — at. Veniteios a eu avec M. ds 
San Giutiano, une entrevue qui a duré 
1 heure 1/2, puis il a fait visite'aux am
bassadeurs de France .et d'Angleterre. 

On t e n t e «le f «Aire 
s a u t e r u n t r a i r , 

AU TRAN8VAAL 

Johannesburg. — On vient de tenter de 
faite sauter le train du Cap transportant 
le courrier postal. 

C'est entre tes stations de Denver et de 
Oeorge-Ooch que l'attentat a eu lieu. Les 
roues d'avant de la locomotive ont été die» 
loquées . les rails ont sauté sur Une lon
gueur de i mètres. On pense que de 1» 
dynamite avait été placée sur la ligne. 

—• * % V O - A * * 

La c o n c e s s i o n 
d e » c h e m i n s d o f o r t u r c s 

Constantin opte. — Lira dé accordant la 
concession du chemin de fer de Smynie 
aux Dardanelles à un groupe français a 
été signé aujourd'hui, vendredi, mate 8 
n'a pas encore été publié. 

U CRISE BALKANIQUE 
LA SITUATION CN ALBANIE 

Lan navires arecs 
n'ont plus te droit «'essaie 

Vienne.— On manda de Valons à la Cor-
respondance Albéh'fD*',' le Gouvernement 
provisoire a donné l'ordre d'empêcher les 
navires battant tes pavillons grecs de 
faire escale datas tes ports albanais, «G 
raison des relations délicates existante» 
entre les deux patte. 

La cause du retard du départ 
du prince de w n d 

Vienne. — La Stnireltv Preste libre ap
prend de source diplomatique qu« te prince 
de W'eid a différé son départ uniquement 
à cnusi du retard que subit l'emprunt ga
rnit! à l'Albanie par tes puissances. 

On er r et» des notantes 
Vulotia. — On a arrête quelques notable» 

albanais soupçonnés de complicité dans la 
complot en faveur d'Izzet-Pacha. 

PETITES DEPECHES 
Paris. — A l'occasion du 1er janvier, i« 

Président de la République a signé dee 
réduction* de peine mi des grâces pour 
705 condamnés de» conseis de guerre de 
l'armée de terre. 

Paris. — Tn Incendie a détruit uni 
usine de cirage A Gentillv. Pas d ace*. 
dent -, les dégdts matériels sont Impor
tant,*. 

—o— 
La Haye. — Un bateau à moteur a et-

ptofcé dane un chantier de construenona. 
U méx^nigédt a été tué. Il y % é bteeaéi. 

LA grève des bouchers est ter» Nie*. 
minée. 

Marseille. — Le Tribunal maritime « 
condamné a des peines variant entre 3 e t 
i jours de prison les quinse ehaufeUrs e u 
soutiers du vapeur « Parana », pour a-voir 
rr> novembre dernier, dans le port d* 
Buanos-Ayrea, i»fU 9e d'effectuer fa / ta int 
travaux dans la machine. " * 

Nice. — M. Renoult. ministre d» l'iota, 
neur, est parti vendredi soir peur P a r t i 

Cerbère. — On mande d'Ampoate (Cau,. 
logne) q u u n théâtre a été détroll nàr «n 
incendie. Les spectateurs ont réussi A £ 
sauver. Les dégâts matériels sont i m D O r ! 
tants. *^K 

Btenfontain (Tr*nsvaal). — La Situation 
es; devenu- grave par suite de l'snftu*» 
dé« g-révistes. La gare est gardée mUitâi--
rament 
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